
Dans le cadre du programme de suivi de la qualité de l’eau du haut-bassin versant de la rivière Saint-Charles, l’APEL 

souhaite approfondir ses connaissances de certains lacs jamais étudiés. C’est dans cette optique que l’équipe a réalisé, en 

2015, une étude du lac Caché, situé en amont du lac Saint-Charles sur le territoire des Marais du Nord. 

La diagnose du lac Caché a ainsi permis de dresser un portrait de ce lac en 2015, avec une évaluation de l’état 

trophique (1), une étude de la communauté cyanobactérienne (2), une caractérisation des herbiers aquatiques (3), une 

caractérisation des bandes riveraines et une analyse de la qualité de l’eau de ses effluents (4). 

 L’alimentation hydrique du lac se fait par trois affluents 

qui traversent une zone humide juste en amont. 

 L’effluent du lac rejoint la rivière des Hurons plus en 

aval. 

 Le lac Caché se trouve dans le périmètre des Marais 

du Nord, en amont du lac Saint-Charles. 

 Son environnement immédiat est composé de tour-

bières de type fen, de boisements alluviaux mix-

tes et de boisements de conifères. 
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Lac Caché : évaluation de l’état trophique, étude de la communauté cyanobactérienne et 

inventaire des herbiers aquatiques 

Faits saillants de la campagne d’échantillonnage 2015 

Objectifs 

Contexte 



15 espèces ont été identifiées 

au lac Caché, dont 

9 hydrophytes, 4 espèces 

flottantes et 2 hélophytes. 

17 zones de végétation 

homogène ont été délimitées. 

Le lac est colonisé par le 

myriophylle à épis 

(Myriophyllum spicatum) et la 

brasénie de Schreber (Brasenia 

schreberi), espèces 

caractéristiques des eaux 

riches en nutriments. 

La densité des herbiers 

est forte au lac Caché, 

avec plus de 10 individus 

au mètre carré dans la 

majorité des relevés. 

Le lac est MÉSO-EUTROPHE car : 

 Les herbiers aquatiques sont denses et couvrent la majeure partie de la surface colonisable 

du lac; et : 

 Outil d’analyse : indice de qualité bactériologique et physico-chimique de l’eau (IQBP) 

Certains paramètres (pH, turbidité, chlorophylle a, azote total et nitrites/nitrates) témoignent d’une qualité de l’eau 

variant de « satisfaisante » à « bonne ». 

La concentration en phosphore total mesurée (15 à 21 µg/l) est toutefois indicatrice d’un phénomène 

d’eutrophisation du cours d’eau. 

 Outil d’analyse : seuil de conductivité 

L’eau des trois affluents présente une conductivité allant de 172 à 217 S/cm pouvant avoir un impact sur la 

Dominance des genres au lac Caché : 

 Aphanocapsa avec une moyenne saisonnière de 202 cell./ml; 

 Planktolyngbya, genre caractéristique des eaux mésotrophes, avec une moyenne saisonnière 

de 65 cell./ml; 

 autres cyanobactéries avec une moyenne saisonnière de 60 cell./ml. 

N. B. : La transparence n’a pas été un paramètre fiable en raison de la faible profondeur du lac. Toutefois, un profil 

d’oxygène dissous clinograde semble se dessiner en période estivale, caractéristique des eaux eutrophes. 

N. B. : La chlorophylle a est mesurée à l’aide d’une sonde YSI 6600 V2. 
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